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France TA©IA®visions 2020 : le chemin de |&€™ambition
Description

Ce repport a AOtA© rendu public par le gouvernement le 4 mars 2015, quelques mois avant la
dA©signation du prA©sident du groupe France TACIA®visions par le Consell supA®©rieur de
|l&E™audiovisuel et lanA©gociation A venir du contrat d&€™ objectifs et de moyens 2015-2020.

Il sBE™attache da€™abord A dA©crire les mutations A 186™A*“uvre depuis trente ans dans le paysage
audiovisuel, tout comme dans la sociAOtA© qui prA©sente un visage de plus en plus bigarrA©, avec
da&€™un cA"tA© une population europA©enne vieillissante et de 14€™autre une jeune gA©nAGration
ayant A«A un rapport trA’s diffA©rent au monde de |&E™entreprise, aux loisirs, aux rA©seaux
relationnelsA A». Ca€™est A ce dA©fi de A«A rassembler le plus grand nombre et crA©er du lien
socialA A» quaE™est actuellement confrontA©e la tA©IA©vision de service public.

Les A©crans se sont multipliA©s dans les foyers franAS8ais, dont les familles sont plus petites et
dA©sormais multiculturellesA : 76,1 % des foyers sont A©quipA©s de trois A©crans (TV, ordinateur,
tablette ou mobile). GrA¢ce A latrA’s forte progression des abonnements ADSL, seuls 31 % des foyers
reA8oivent encore la tAOIA©vision par voie hertzienne, I3€™ADSL permettant un accA”s aux offres
A©largies des bouquets TNT et des chaA®nes de complA©ment ainsi quUaE™aux services de
tA©IA©vision de rattrapage et de vidA©o A la demande (VOD). S&™ajoute auss le rapide
dA©veloppement de la consommation de vidA©os sur mobile, dont le site Buzzfeed serait le symbole,
passant de 60A millions de vidA©os vues sur mobile, par mois dans le monde en 2013, A 500A millions en
2014. L&E™offre linA©aire 8 six chaA®nes dont cing gratuites distribuA©es par des rA©seaux
encadrA©s (hertzien, cAdble, satellite, ADSL) &€ a AOtA© multipliA©e par cing en dix ans et se voit
recomposA©e en autant da€™usages individuels et personnalisA©s, via une multitude de canaux,
notamment des rA©seaux ouverts comme le web et les services over the top (OTT). La tA©IA©vision
linA©air e souffre ainsi de la fragmentation des usages et du vieillissement de son publicA : mA3me si
la tAOIA©vision reste le mA©dia le plus consommA®© en France, se maintenant A 3 h 41 par jour, sa
durA©e da&E™AO©coute baisse, A |&E™instar des principaux pays europA©ens, et semble toucher pour la
premiA“re fois toutes les catA©gories d3E™A ¢ge, A |5€™exception des plus de 50 ans.

Quant au marchA®© publicitaire, s 1&€™arrivA©e du web a provoquA© daE™importants transferts de
budgets, cAE™est d4€™abord la presse A©crite qui en a pActi, puisque la part de la tAGIA©vision est
restA©e stable, passant de 32 % en 2005 A 31 % en 2013. En revanche, le passage de six A vingt-
quatreA chaA®nes gratuites a fragmentA© le marchA© et A«A a affaibli la prime A la puissance de la
tA©IA©vision par rapport aux autres mA©diasA A».
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Enfin, le secteur de la crA©ation peine A atteindre une taille critique mondialeA : les obligations de
production des diffuseurs sont indexA©es sur leur chiffre da€™affaires, qui atendance A stagner, voire A
baisser, tandis que le financement de la crA©ation par les chaA®nes de la TNT est encore trA”s limitA©.
Les exportations de programmes audiovisuels franA8ais, autour de 130 millions d&€™euros, ont stagnA©
entre 2000 et 2012. La filiAre des sociA©tA©s de production reste trA"s atomisA©e A«
dans un contexte de mondialisation du marchA®© et d4€™ A©mergence de |eaders internationauxA A».

Dans une deuxiA me partie, le rapport S%€™attache A comparer les missions, |1&€™offre, les stratA©gies et
le budget de France TA©GIA©visions A ceux da€™autres groupes audiovisuels publics comme la BBC au
Royaume-Uni ou ZDF en Allemagne. Partout en Europe, les Etats reconnaissent le rA’le indispensable
des mA®©dias de service public organisA©s autour de valeurs fondamentales, dont A«A |&E™
universalitA©, la diversitA®© ou 1a€™obligation de rendre compte aux citoyensA A» A travers six grandes
missionsA : A«A informer, cultiver, fournir des programmes de qualitA©, remplir des missions citoyennes,
financer directement ou indirectement la crA©ation et reflAOter la diversitA© rA©gionale, ou
communautaire, de la sociAOtA©A A». La plupart des chaA®nes de service public europA©ennes ont fait
le choix da€™ offrir des bouquets de chaA®nes compl A©mentaires afin de maintenir leur audience. Toutes
ont A©gaement dA©veloppA© une offre numA©rique de tAGIAGvision de rattrapage, gA©nA©ralement
accessible pendant sept jours, et jusquAE™A trente jours pour la BBC. Certaines chaA®nes du service
public, comme la RAI, ont investi dans la programmation da€™A“uvres transmA©dias destinA©es A |a
tA©IA©vision, au web et au cinA©ma. En Itdie et en Grande-Bretagne, les chaA®nes ont ouvert des
comptes sur les rA©seaux sociaux. En Espagne, la RTVE a ouvert une chaA®ne YouTube. Quant A la
diversitA© des plates-formes thA©matiques, elle dA©pend en grande partie des IA©gidations sur la
concurrence, destinA©es A prA©server la presse A©crite. |l faut noter 18€™absence de lancement de
services de vidA©o A |a demande par abonnement (SVOD), A 18€™exception de CBC au Canada, tandis
que les pure players, Netflix ou Amazon Prime Instant Video, concurrencent directement les chaA®nes de
service public sur le marchA© de 14€™audience, notamment au Danemark ou en France.

L es chaA®nes de service public sont financA©es principalement par laredevance, dont le montant est

sensiblement plus AG©levA© au Royaume-Uni, en Allemagne et au Danemark qua€™en France. En
complA©ment, les recettes publicitaires peuvent apporter jusquaE™A un quart de leur chiffre
daE€™affaires, comme pour la BBC, S8€™y gjoute enfin un financement par les crA©dits publics. Avec un
budget global de 4,3 milliards d&€™euros, la France se classe mieux gque I&€™Espagne (0,8 Md& -) ou
l&4E™talie (2,8 Md4,—) mais ce budget ne reprA©sente que 70 % des ressources de la BBC (6,1A Md3, )
et lamoitiA© de celles des chaA®nes de service public allemandes, ARD et ZDF (8,4A Mda,-). Le rapport
note en outre que A«A le financement public des mA©dias de service public est en baisse rA©guliAre

depuis 2008 au sein de IAE™UER : prA’s de 9 % en euros constants entre 2008 et 2013A A». La plupart
des groupes audiovisuels publics ont dA» par consA©quent se lancer dans des plans dA&€™A©conomie,
entraA®nant une diminution du coAxt de la grille des programmes sur les cing derniA res annA©esA : -1,2
% pour la ZDF, -4 % pour la BBC ou encore -12 % pour la RAI, alors que sur la mA@me pA®©riode, entre
2008 et 2013, celui de France TA©IA©visions augmentait de 10 %. Aujourdd€™hui, les effectifs de
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|&€™ensemble de |4€™audiovisuel public franA8ais se rapprochent de ceux de la BBC, soit
17A 000A personnes.

La troisiA"me partie du rapport analyse les missions de service public assignA©es par |4€™Etat au groupe
France TA©IA®©visions, A travers la diversitA© des textes applicablesA : tout d4€™abord la mission de
service public est dA©finie par la loi, puis est dA©clinA©e, avec trop de dA®©tails, dans le cahier des
charges fixA© par dA©cret. Ensuite, le contrat d4€™objectifs et de moyens pluriannuel, introduit par la
loi du 18" aoA»t 2000 et inspirA© du modA“le des contrats conclus avec EDF, France TA©IA©com ou La
Poste, s&%€™est non seulement fortement A©tendu en quinze ans, mais a A©galement fait 12€™objet
da€™avenants, A«A ce qui confAre A chacun de ces documents une durA©e de vie moyenne de deux ans
et demi, insuffisante pour dA©ployer une stratA©gie et en recueillir les fruitsA A». Pour y pallier, le rapport
prA©conise un cadrage stratA©gique et financier sur cing ans.

Concernant les outils mis en place pour apprA©cier la performance du groupe public, le rapport fait
deux constats. D&E™une part, le nombre des indicateurs est trop important (70 au total), ce qui induit
une charge administrative excessive. D&™autre part, 70 % de ces indicateurs portent sur les moyens (le
nombre de disciplines sportives diffusA©es par exemple), plutAt que sur les rA©sultats attendus (comme
|&€™audience cumulA©e hebdomadaire) ou sur 1&€™impact des programmes (par exemple, la perception
par le public du traitement de I&™information ou du dA®©bat public). Le rapport relA"ve auss
|&€™absence d&€™un indicateur d&€™efficience qui permettrait de mesurer |&€™atteinte d&€™un objectif
aux moyens employA©s (le coA»t du point d4€™audience par exemple).

Enfin, le rapport pointe du doigt 1&€™autonomie des diffA©rentes sociAOtA©s de |&€™audiovisuel
public (France TAGIA®©visions, Radio France, Arte France, France MA©dias Monde, TV5 Monde,
IAE™INA et les ChaA®nes parlementaires), et leur mancue de coopA®©ration. Alors que dans le paysage
europA©en, les mA©dias de service public sont regroupA©s autour d&€™une ou deux grandes entreprises
rassemblant A la fois les diffA©rents mA©dias (radio, tAG©IA©vision, internet) et les diff A©rentes zones
de diffusion (nationale et internationale), comme la BBC au Royaume-Uni, ARD et ZDF en Allemagne, la
RAI en Italie, ou RTVE en Espagne, la France a fait le choix de dissocier |&€™audiovisuel extA©rieur du
reste de |&€™audiovisuel public. De plus, les stratA©gies de France TA@IA©visions, Radio France, France
MA®©dias Monde en matiA re da€™information ne sont pas coordonnA©es et leurs moyens respectifs
sB€™additionnent sans aucune synergie, et mA®me se concurrencent dans le domaine des
dA©vel oppements numA®©riques. Cette redondance concerne A©galement les rA©seaux de journalistes et
de correspondants, A 1&€™intA©rieur comme A |8€™extAOrieur du pays. En ce qui concerne la
formation, activitA© normalement dA©volue A 15€™INA, certaines chaA®nes de [3€™audiovisuel public
ont dA©veloppA© une offre autonome, comme |&E™UniversitA© France TA©IAOvisions et
|l&E™UniversitA© Radio France, S%€™appuyant parfois sur des prestataires extA®©rieurs. Le rapport estime
que A«A [a€™absence d&€™un pilotage consolidA© de 1&€™audiovisuel public explique en partie cette
situationA A» et propose une politique coordonnA©se.

Dans une quatriA“me partie, le rapport analyse A~«A les forces et Iesjai blesses du groupe public, au regard
des dA©fis qui |1&€™attendent et des enjeux stratA©giques qui vont A%re les siens da€™ici 2020A
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A». Les chaA®nes du groupe France TAGIA©visions peuvent capitaliser sur uneimage trA”s positive
auprA”s du public et une empreinte forte sur 1&€™univers de la tA©IA©vision. Les compA©tences et
le professionnalisme des collaborateurs ne sont aucunement A remettre en cause. De plus, les ressources
financiA res du groupe sont relativement stablesA —A indA©pendamment de leur provenance et nonobstant
la suppression de la publicitA© aprA”s 20A heures sur les chaA®nes de France TA©IA®©visions, ce qui
garantit un financement pA©renne et prA©visible. Le groupe est A©galement le premier financier de la
crA©ation audiovisuelle franA8aise, ce qui lui confA re A«A un rA’le central d&4€™accompagnement dans
la structuration entre acteurs de la filiAre, dans 12€™A©volution de certains mAGtiers pour sh€™aligner
sur les standards internationaux et dans 14€™ambition gA©nAGrale de la production franASaise pour
amAOliorer ses performances A |&€™exportationA A». Au titre de ses faiblesses, France TAGIA©visions
devra faire face A une stratA©gie da€™entreprise insuffisamment lisible, A la baisse et au
vieillissement de son audience, et A une meilleure articulation des offres au sein du bouquet de
chaA®nes. Si |&€™empreinte numACrique de France TAOIAOvisions s3€™est sensiblement
amA©liorA©e depuisA 2010, trois dA©fis seront A relever. A«A Organisationnel et culturelA A»
daE™abord puisque A«A la sA©paration des mAGtiers et activitA©s entre tA©IAGvision traditionnelle et
numAOrique reste encore prA©gnanteA A». A«A EconomiqueA A» ensuite, au regard des investissements
nA©cessaires pour le lancement de nouveaux services numA©riques. A«A Editorial et de distributionA A»
enfin, pour faire face A [8€™A©mergence des offres des pure players comme Netflix, Youtube ou
Amazon.

Dans une derniAre partie, le rapport prA©conise une feuille de route du mandat 2015-2020, qui
rA©affirme tout da€™abord les missions de service public assignA©es par |1&€™Etat A France
TA©IA©visions, et dont pourrait S%€™inspirer le prochain cahier des charges. Ces missions consistent
A«A essentiellement A faire comprendre le monde dans lequel nous vivonsA A» en sB€™adr essant tout
particuliA rement aux jeunes, A«A A assurer une offre da€™information continue, de qualitA®,
multisupport et accessible A tousA A», repr A©sentant A«A la diversitA© dans toutes ses composantes et
ses territoiresA A». Le rapport propose cing enjeux stratA©giquesA : la singularitA©, avec une offre
audiovisuelle unique et exclusiveA ; la cohA©rence, en construisant une vraie stratA©gie de bouquetA ; la
transformation, en gagnant en agilitA© opACrationnelleA ; 1&€™innovation, A la fois A©ditoriale,
technologiqueA et industrielle, en devenant le moteur de la consolidation du secteur de la filiAre
audiovisuelle.

En conclusion, le rapport expose les A©IA©ments clA©s du cadrage A©conomique 2015-2020, dont le
contexte A©conomique imposerait de rA©aliser des choix clairs et pA©rennes. A priori, alors que les
ressources publiques da€™ici A 2020 resteront stables, il pourrait Adre envisagA© daE™AOCIargir
|&E™assiette de |a redevance, pour faire face A la diversification des A©crans et A la baisse du taux
daE™A©quipement des foyers en tA©IAGviseurs. De plus, S les recettes publicitaires de France
TA©IA©visions continuaient A baisser d&€™ici A 2020, une ouverture ciblA©e et limitA©e de nouveaux
espaces publicitaires pourrait Adre envisagA©e, sans toutefois revenir A la publicitA© aprA”s 20A heures.
Le dA©veloppement des recettes de diversification mAOriterait A©gaement da3€™A%re davantage
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soutenu.

Sans Adre catastrophiste ni pour autant indulgent, le rapport de Marc Schwartz fournit au prA©sident de
France TA©IA©visions et A |3€™FEtat, toutes les pistes qui pourraient permettre au groupe public de A«A

retrouver de 14€™agilitA© et reprendre le contrA’le de son destin, afin de compter en 2020 parmi les
leaders europA©ens du secteur et redresser durablement sa situation financiAreA Ax.

France TA©IA®©visions 2020 : le chemin de |1&€™ambition, rapport du groupe de travail sur |2€™avenir
de France TA©IA©visions, coordonnA®© par Marc Schwartz, fA©vrier 2015

Categorie
1. Alireenligne

date crA©OA©e

7 juillet 2015
Auteur
jacquesandrefines

Page 5


https://la-rem.com/wp-content/uploads/2015/07/154000170.pdf

